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En 2020, cela fait exactement trente ans que le processus démocratique a commencé dans notre pays. 
Trois décennies après, quel bilan peut-on faire ? L’opposition togolaise ne devrait-elle pas penser à 
recommencer tout à zéro ?
Le vent de la démocratie qui soufflait depuis la chute du mur de Berlin n’a laissé aucun répit aux régimes 
dont celui de Gnassingbé Eyadema qui conduisait tranquillement le pays vers son développement. Il est 
vrai que les libertés individuelles n’étaient pas les choses les mieux partagées à l’époque. L’aspiration 
des peuples à plus de liberté était justifiée.
Cependant, ceux qui conduisaient les mobilisations visant à conquérir ces espaces de liberté étaient-
ils sur la bonne voie ? Ont-ils utilisé la meilleure stratégie ? Ont-ils privilégié ...

Après 30 ans de lutte : L’opposition togolaise doit-elle tout reprendre à zéro ?
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« Après la pluie, vient le beau temps »
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Coronavirus

Témoignages de quelques 
Togolais vivant en Chine face à 
l’épidémie 

A l’occasion de la journée 
mondiale de la radio célébrée 
chaque 13 février, l’Association 
des techniciens radiodiffusion 
du Togo (ATRT) a organisé hier 13 
février 2020 à Lomé, une journée 
de formation sur le rôle des 
techniciens radios et télévisions 
pour une élection apaisée et le 
lancement du site web de l'ATRT. 

Projet Cizo

L’épidémie de Coronavirus défraye la chronique aussi bien en 
Chine que dans le monde entier. Débuté à Wuhan et étendu à toute 
la Chine, le  2019-nCov   n’épargne plusieurs pays du monde ...

Le président togolais Faure Gnassingbé, était hier dans la préfecture de Tchaoudjo, dans le cadre de la 
campagne électorale comptant pour l’élection présidentielle du 22 février prochain ...

L’année 2019 a été beaucoup 
mouvementée pour les joueurs 
togolais. Plusieurs ont quitté le 
championnat local ...

Faure Gnassingbé à 
cœur ouvert à Tchaoudjo

PAGES 6&7

Elles sont désormais cinq 
entreprises à prendre part, le 
10 février 2020 et ce pour trois 
jours, aux travaux de ...

 EN  NOUS

A L L O N S - Y  F A U R E
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Modèle expérimental étranger 
Des initiatives qui font du numérique un 
levier à l’inclusion et à l’accès aux droits

Gommage naturel
Un gommage à base des ingrédients simples

Echos des bénéficiaires des produits FNFI

Comme toutes les 
autres régions du pays, 
la région de la Kara 

concentre d’innombrables 
bénéficiaires des différents 
produits du FNFI. Parmi eux, 
Kabissi Akoua qui voulant 
se prendre en charge à 
travers l’exercice d’une 
activité génératrice de 
revenus s’est rapprochée 
d’une institution de 
microfinance partenaire du 
FNFI pour se renseigner sur 
les différents produits du 
Fonds.
‘’ Je suis dans la 
cinquantaine, et vous 
convenez avec moi qu’il y a 
des activités que je ne peux 
plus exercer. Mais pour vivre 
dans la sérénité mes vieux 
jours, il me fallait un coup 
de pouce financier pour 
exercer une petite activité. 
La commercialisation 
des tubercules d’igname 
est une activité qui me 
passionne tellement, car 
voyez-vous les ignames 
sont une denrée qui s’écoule 

très rapidement, car les 
gens de la kozah aiment 
consommer le foufou. Alors 
je me suis rapprochée de 
MUFEC, une institution de 
microfinance partenaire du 
FNFI pour voir dans quelles 
conditions je pouvais avoir 
du microcrédit pour débuter 
la commercialisation des 
tubercules d’igname. Alors, 
au cours d’une séance 
d’information organisée par 
l’Institution, j’ai découvert 
toute la panoplie de produits 
du FNFI. Et je me suis 
rendue compte que j’étais 
éligible au produit APSEF. Il 
me fallait tout simplement 
suivre des conditions très 
simples, constitution d’un 
groupe solidaire et ensuite 
accepter de suivre une 
formation en gestion de 
crédit.’’
Notre interlocutrice se 
met aux pas de course 
pour remplir toutes les 
conditions requises, elle 
se constitue en groupe 
solidaire de 4 personnes 

puis suis avec grande 
conviction une formation 
en gestion de crédit. Elle en 
sort avec des compétences 
renforcées, de quoi lui 
permettre de débuter son 
activité une fois le crédit 
obtenu.

‘’ Aujourd’hui, cela fait la 
quatrième fois consécutive 
que j’obtiens le crédit 
APSEF. Après les tranches 
de 30.000, 40.000 et 50.000, 
la quatrième tranche de 
crédit également d’un 
montant de 50.000 FCFA 
m’ont permis de pouvoir 
acheter des tubercules que 
je revends ici à Kara. Je 
me rends dans les villages 
environnants de la ville pour 
en acheter en gros, puis je 
reviens ici à Kara vendre en 
détails, non seulement aux 
ménages mais beaucoup 
plus aux tenanciers de 
foufou bar. Je dois avouer 
que je m’en sors plutôt 
bien, car comme je le 
disais au début, la vente de 

Ceci est un programme du Secrétariat d'Etat chargé de l'inclusion financière et du secteur informel

Ce numéro de votre rubrique vous conduit à Kara dans la préfecture de la Kozah pour mettre 
sous les feux de la rampe les témoignages de Madame Kabissi Akoua, qui grâce aux 4 
cycles du crédit ‘’Accès des Pauvres aux Services Financiers’’ (APSEF) s’est mise dans la 
commercialisation des tubercules d’igname. Retour sur le parcours d’une cinquantenaire qui 
a appris que dans la vie seule la persévérance et l’effort payent…

Retour sur le parcours d’une 
cinquantenaire infatigable

P 4

Soudan / Cour pénale internationale
Le Soudan va finalement transférer Omar El 
Béchir à la CPI

tubercules est une activité 
qui marche très bien.’’
Quand on aborde l’aspect 
des remboursements et 
de l’impact des différents 
crédits reçus sur son 
quotidien, c’est avec grand 
sourire que dame Akoua 
nous répond.
‘’ Si j’ai pu obtenir 
successivement les 4 
cycles de crédit, c’est que 
je suis un très bon élève en 
matière de remboursement. 
Il suffit simplement d’être 
très persévérante dans 
son activité, de savoir 
mettre la différence entre 
le capital et les bénéfices 
générés par l’activité et 

je vous assure que vous 
n’aurez aucun problème en 
matière de remboursement 
de crédit. Quant à l’impact, 
il est forcément positif. 
Tenez, j’arrive actuellement 
à faire des épargnes 
volontaires auprès de mon 
Institution de microfinance, 
chose que je ne pouvais 
faire dans le passé. 
Aujourd’hui, quand j’ai une 
petite urgence, je peux me 
prendre en charge par mon 
épargne, à cela j’ajoute la 
couverture assurance FNFI. 
Tout ceci contribue à mon 
épanouissement et à mon 
bonheur’’.

KD
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POLITIQUE

... l’intérêt de tous les 
Togolais sans distinction 
aucune ? Ont-ils réussi 
à échapper au piège 
de la vengeance et des 
règlements de compte ? 
En tout cas, un retour en 
arrière montre que les 
acteurs de l’époque ont 

échoué. 
Trois décennies après, les 
mêmes occupent toujours 
la scène et utilisent les 
mêmes méthodes. Une 
chose est certaine : 
contrairement à certains 
pays comme le Bénin ou le 
Ghana qui ont réussi cette 
transition, les Togolais sont 

tout simplement passés à 
côté. Le Togo a beaucoup 
évolué aujourd’hui malgré 
le fait que les divergences 
politiques persistent. 
Mais il va falloir continuer 
d’avancer. L’opposition 
togolaise, de son côté, 
doit tirer les conclusions 
de son échec et changer 

de stratégies. Peut-être 
faudra-t-il recommencer à 
zéro, même si cela signifie 
que les anciens devront dire 
adieu à la scène politique et 
laisser la place à d’autres qui 
souhaitent certainement 
faire autrement les choses.
Quoi qu’il en soit, si 
l’opposition togolaise 

veut vraiment venir aux 
affaires, il va falloir qu’elle 
tire leçon de son passé et 
reprenne tout le processus 
de démocratisation sur 
de meilleures bases. Cela 
exigera des sacrifices de sa 
part, mais c’est mieux que 
de tourner en rond.

TM

Au moment où l’on 
entame la deuxième 
semaine de campagne 

et que les candidats vont 
certainement observer un 
peu de répit avant de se 
relancer vers le 22 février 
2020, il convient de faire un 
bilan plus ou moins exhaustif 
de la première semaine de 
la campagne. Sur le terrain 
pour l’instant, l’équilibre 
des forces tel qu’exposé par 
plusieurs observateurs est 
respecté.
Jean-Pierre Fabre, l’ombre 
de Faure Gnassingbé
Comme par le passé, le 
candidat de l’Alliance 
nationale pour le 
changement (ANC) suit de 
près Faure Gnassingbé. C’est 
à croire que le maire du Golfe 

4 est rentré en politique 
pour être l’adversaire n°1 du 
chef de l’Etat. En tout cas, en 
attendant un hypothétique 
triomphe, Jean-Pierre Fabre 
reste dans l’ombre de Faure 
Gnassingbé. Même pour le 
lancement de sa campagne, 
le leader de l’ANC choisit 
de suivre presque le même 
itinéraire que le président 
de la République. Cela a 
même failli entraîner des 
affrontements par endroits. 
En effet, dans certaines 
localités, les meetings de 
l’ANC coïncidant avec ceux 
d’Unir, les militants n’étaient 
pas loin d’en venir aux mains.
L’ANC a, de son côté, 
dénoncé des manœuvres 
visant à l’empêcher de faire 
librement campagne dans 

certaines localités comme 
Sotouboua. Ce que le 
ministre de l’Administration 
territoriale, Payadowa 
Boukpessi a rejeté. Ce 
dernier a invité le parti 
orange à une meilleure 
collaboration avec les 
préfets et élus locaux.
Professeur Wolou Komi, 
l’enseignant qui veut de 
meilleures formations
Le professeur Wolou Komi, 
candidat du Pacte socialiste 
pour le renouveau (PSR), a 
aussi entamé sa campagne 
sur les médias et aussi sur 
le terrain. Ce dernier met 
l’accent sur les formations 
pratiques qui devraient 
permettre de lutter contre le 
chômage. 
Docteur Georges William 

Campagne électorale

Retour sur une semaine de périple national de l’opposition et du pouvoir
Cela fait exactement une semaine que les opérations de charme comptant pour l’élection 
présidentielle du 22 février 2020 ont démarré. Les sept candidats essaient chacun de séduire 
l’électorat. Pour l’instant, à part quelques difficultés notées ici et là, chaque prétendant au 
fauteuil présidentiel arrive à accéder à chaque coin et recoin du territoire national. Mais que 
peut-on retenir d’une semaine de périple national ?

« Après la pluie, vient le beau temps »

Faure Gnassingbé à cœur ouvert à Tchaoudjo
Le président togolais Faure Gnassingbé, était hier dans la préfecture de Tchaoudjo, dans le 
cadre de la campagne électorale comptant pour l’élection présidentielle du 22 février prochain. 
Le candidat du parti Unir s’est exprimé à cœur ouvert à l’endroit de la population de Tchaoudjo.

Kuessan, le médecin-
politicien discret
Pour cette campagne, le 
président du parti Santé 
du peuple est présent 
sur certains panneaux 
publicitaires. Il marque 
aussi sa présence sur 
certains médias notamment 
la radio et aussi la télévision 
nationale où dans le cadre 
des passages périodiques 
des candidats il expose sa 
vision future du Togo. Mais 
dans l’ensemble, il est plutôt 
discret.
Maître Tchassona Traoré, 
le candidat à la campagne 
clairsemée
Maître Mouhamed 
Tchassona Traoré, candidat 
du Mouvement citoyen 
pour la démocratie et le 
développement (MCD), est 
allé voir les populations 
d’Agou et de Kpalimé. 
Mais ses meetings sont 
plutôt clairsemés. Même 
s’il préfère s’adresser à de 
petits groupes dans les 
maisons et autres endroits, 
l’on sent que le notaire a des 
difficultés de mobilisation.
Professeur Aimé 
Tchabouré Gogué, le 
partisan du mandat unique
Le candidat de l’Alliance 
des démocrates pour un 
développement intégral 
(Addi), était à l’intérieur du 
pays pour le démarrage de 
sa campagne. Le professeur 
Aimé Gogué qui met l’accent 
sur l’amélioration du bien-
être des Togolais, compte 
révolutionner le secteur de 
la santé.
Agbéyomé Messan 

Kodjo, le choix divin de 
monseigneur Kpodzro
L’ancien Premier ministre 
après avoir lancé sa 
campagne dans une église, 
convaincu d’être le choix de 
Dieu révélé par monseigneur 
Kpodzro, est allé rencontrer 
les populations de la 
préfecture des Lacs, de Yoto 
etc… où il a fait diverses 
promesses. Le président 
du MPDD compte assurer 
un repas par jour à tous les 
Togolais. 

Au-delà des promesses 
qui n’ont rien d’originale 
pour réellement réussir 
à concurrencer le parti 
au pouvoir, le candidat 
dit unique de l’opposition 
soutenu sur le terrain par 
le prélat qui l’a choisi, peine 
encore à gagner le pari de la 
mobilisation. Peut-être que 
la deuxième semaine nous 
promet autre chose.
Faure Gnassingbé, 
l’homme du peuple
La première semaine de 
campagne a suffisamment 
montré que le président 
sortant reste encore 
très populaire au sein de 
la population togolaise, 
notamment chez les jeunes. 
C’est dans la ferveur et la joie 
qu’il est accueilli à chacun 
de ses meetings à l’intérieur 
du pays. Contrairement à 
tous les discours que l’on 
a entendus, surtout sur 
les réseaux sociaux, les 
Togolais ne sont visiblement 
pas prêts à se séparer de 
leur président.

Edem Dadzie

Les sept candidats à l'élection présidentielle du 22 février

Faure Gnassingbé 
a reçu un accueil 
chaleureux, éclatant 

et retentissant. Il voudrait 
que sa victoire dans cette 
préfecture qui a été un 
épicentre de la crise du 19 
août 2017, soit à l’image de 
cet accueil. Le président 
togolais a été très 

heureux de retrouver la 
préfecture de Tchaoudjo 
qui renaît de ses cendres. 
Il a déploré le fait que des 
compatriotes puissent 
perdre la vie pour des 
divergences politiques.

Pour lui, le sacrifice 
ultime ne devrait 

intervenir que lorsque 
l’intégrité territoriale 
est menacée par des 
forces étrangères. C’est 
pour cela qu’il a invité 
l’assistance à une minute 
de silence en mémoire de 
tous ceux qui ont perdu la 
vie lors des événements 
malheureux qui ont 

éprouvé la préfecture 
de Tchaoudjo et 
particulièrement, la ville 
de Sokodé. S’inspirant de 
l’adage qui dit : « après la 
pluie vient le beau temps 
» Faure Gnassingbé 
promet que Tchaoudjo 
rayonnera. 
Il faudra effacer les 
stigmates de la crise 
en reconstruisant les 
édifices publics qui ont 
été brûlés. Le président 

exhorte la population à ne 
pas menacer la sécurité 
afin de ne pas vivre les 
malheurs que vivent 
certains pays voisins. « 
À travers votre accueil, 
vous avez montré que 
Tchaoudjo n’a qu’un seul 
choix », leur a-t-il lancé. 
Il leur demande d’œuvrer 
pour que la victoire soit 
éclatante et écrasante le 
22 février.

E. Dadzie
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Soudan / Cour pénale internationale

Le Soudan va finalement transférer Omar El Béchir à la CPI
Longtemps opposé à cette idée, le Soudan a finalement cédé à la demande de la Cour 
pénale internationale. Mardi 11 février, un haut représentant soudanais avait annoncé 
la nouvelle, confirmée le lendemain mercredi par le ministre de l’Information et porte-
parole du gouvernement.

La nouvelle a créé la 
surprise, puisqu’on sait 
l’attitude réfractrice 

du Conseil souverain 
soudanais à ce sujet. 
Mercredi 12 février, 24 
heures après l’annonce 
du Haut représentant 
soudanais, les Soudanais 
ont plus de précisions. Pour 
le ministre de l’Information, 
Faisal Mohammed Saleh, 
le Conseil souverain a 
marqué finalement son 
accord pour ce transfert et, 
avance-t-il pour confirmer 
ses propos, « deux d'entre 
eux participent déjà à ces 
négociations de paix à 

Juba».
En effet, cette décision 
est le fruit d’une rencontre 
de la délégation du 
gouvernement avec des 
groupes rebelles dans la 
capitale du Soudan du Sud, 
Juba. Tablé sur la justice 
et la réconciliation au 
Darfour, cette rencontre a 
abouti à un accord pour la 
mise en place de plusieurs 
mécanismes pour pacifier 
la région. « Nous sommes 
tombés d'accord sur le 
principe d'une comparution 
devant la CPI de ceux qui 
sont visés par un mandat 
d'arrêt. Ils sont quatre. L'un 

d'entre eux est Omar el-
Béchir. Il y a Ahmed Haroun, 
Abdelrahim Mohammad 
Hussein et Ali Kosheib. Nous 
discuterons des détails plus 
tard. Nous en discuterons 
avec les représentants 
de la CPI et avec les 
mouvements du Darfour 
lors des négociations en 
cours à Juba », a précisé 
le ministre de l’Information 
soudanais.
Omar el-Béchir est accusé 
de crimes de guerre et 
crime contre l'humanité, 
génocide notamment 
commis au Darfour. Des 
faits qui remontent au début 

des années 2000 lorsque 
cette province a connu 
des affrontements entre 
rebelles et forces du régime 
d'Omar el-Béchir. L'ONU a 
recensé pas moins de 300 
000 morts et quelque 2,5 
millions déplacés. Et pour 

vraiment asseoir une justice 
transitionnelle et aller vers 
une vraie réconciliation, 
le transfert de l’ancien 
président soudanais vers 
la CPI semble être une 
condition sine qua non.

T.M.

Omar El Béchir

RDC / Sanctions internationales

Le tribunal de l’UE rejette les recours 
des proches de Kabila sous sanctions
Le tribunal de l’Union européenne a rejeté, le 12 février, les recours déposés par quinze 
proches de Joseph Kabila, placés sous sanctions. Ces derniers contestaient la légalité 
de ces mesures restrictives.

No u v e a u 
rebondissement dans 
le bras de fer qui 

oppose l’Union européenne 
(UE) à certains proches de 
Joseph Kabila. Le tribunal 
de l’UE a rejeté, dans une 
décision du 12 février, les 
recours déposés, en mars 
2018, par les collaborateurs 
de l’ancien président. Ces 
derniers sont visés depuis 
décembre 2016 et mai 2017 
par des sanctions pour 

violations des droits de 
l’Homme et entraves au 
processus électoral.
Parmi ces personnalités, 
dont la plupart sont de 
hauts gradés militaires 
et des personnalités 
politiques proches de 
Joseph Kabila, figurent 
Ilunga Kampete, Gabriel 
Amisi Kumba, Ferdinand 
Ilunga, Célestin Kanyama, 
John Numbi, Roger Kibelisa, 
Delphin Kahimbi, Evariste 

Boshab, Alex Kande, Jean-
Claude Kazembe, Lambert 
Mende, Éric Ruhorimbere, 
Emmanuel Ramazani 
Shadary, Muhindo Akili 
Mundos et Kalev Mutond.
Dans leur recours, ces 
derniers demandaient 
à l’instance juridique 
d’annuler la décision 
concernant l’adoption 
des mesures en question, 
de constater l’illégalité 
de ces dispositions et 

de condamner le Conseil 
européen aux dépens, 
c’est-à-dire aux frais liés 
aux instances, actes et 
procédures d’exécution. Le 
tribunal a rejeté l’intégralité 
de ces demandes et 
condamné les quinze 
concernés à régler eux-
mêmes les dépens.
Pour la défense des proches 
de l’ancien président, qui a 
réagi dans un communiqué, 
ces arrêts ne sont « 
qu’intermédiaires », dans la 
mesure où un autre recours 
est encore en attente de 
jugement et qu’un deuxième 
doit être déposé contre le 
récent renouvellement de 
ces sanctions.
Le 9 décembre dernier, 
à l’issue d’intenses 

tractations diplomatiques, 
le Conseil européen avait 
annoncé le prolongement 
pour un an de ces mesures 
pour l’ensemble des 
concernés, à l’exception 
de l’ancien porte-parole 
du gouvernement Lambert 
Mende de l’ex-responsable 
de la sécurité intérieure au 
sein de l’Agence nationale 
de renseignement (ANR), 
Roger Kibelisa.
Ces sanctions avaient 
déjà été renouvelées une 
première fois, en décembre 
2018, à la veille de l’élection 
présidentielle. Depuis son 
arrivée au pouvoir, Félix 
Tshisekedi s’était prononcé 
en faveur d’un allègement 
de ces sanctions.

Avec Jeune Afrique

Mali / Lutte contre le terrorisme

Le président malien opte désormais pour 
le dialogue avec les djihadistes du Sahel
Ce pourrait être le tournant dans la guerre menée au 
Sahel. Lundi 10 février, sur Radio France internationale 
(RFI) et France 24, le président malien, Ibrahim Boubacar 
Keïta, a prôné le dialogue avec les chefs djihadistes actifs 
dans son pays. Ce changement de stratégie sonne comme 
un constat d’échec de la méthode employée jusqu’ici.

Constat d’échec pour 
certains, stratégie 
payante pour d’autres, 

les avis divergent à ce 
sujet. Mais ce qui est sûr, 
le président malien adopte 
une stratégie qui a fait ses 
preuves au Burkina Faso 
voisin sous l’ère Compaoré.
En réalité, le président 
malien est avant tout venu 
assumer ouvertement une 
pratique déjà discrètement 
à l’œuvre. Des contacts avec 
les djihadistes ont, en effet, 
toujours été entretenus 
pour permettre des 

échanges de prisonniers ; 
ce fut notamment le cas il 
y a un an, lorsque l’ancien 
commissaire de la police 
islamique de Gao a été 
extrait de sa cellule contre la 
libération d’un préfet et d’un 
journaliste.
Au cours de l’année 
2019, un haut gradé du 
renseignement militaire 
et l’avocat Hassan Barry, 
connu pour avoir défendu 
de présumés djihadistes, 
sont, eux, allés rencontrer 
Amadou Koufa, le chef de 
la katiba Macina, dans le 

centre du pays. L’opération 
a bien eu l’assentiment des 
autorités, mais s’est arrêtée 
brutalement, en novembre, 
avec l’accélération des 
opérations militaires dans la 
zone et surtout l’arrestation 
de M. Barry, officiellement 
suspecté par la direction 
générale de la sécurité 
d’Etat malienne d’entretenir 
des liens troubles avec ses 
clients.
Pour le président malien, 
tous les espaces potentiels 
de discussions qu’on 
pourrait actionner pour 
amener la paix dans la 
zone devraient être créés. 
« Parce que le nombre de 
morts aujourd’hui au Sahel 
devient exponentiel, je 
crois qu’il est temps que 

certaines voies soient 
explorées », a déclaré le 
président Ibrahim Boubacar 
Keïta sur les ondes de Rfi, 
avant d’appeler les auditeurs 
à s’inspirer des expériences 
de la politique de « concorde 
civile » en Algérie, qui a 
permis de sortir des milliers 
d’islamistes du maquis.

Depuis son élection, en 
2013, le président malien n’a 
jamais manqué de proclamer 
publiquement son aversion 
pour ceux dont « une mare 

de sang nous sépare ». 
Reste que les déclarations 
martiales et les actions de 
« neutralisation », menées 
principalement par les 
soldats français, n’ont pas 
endigué la menace, tant 
s’en faut ; 2019 a même été 
l’année la plus meurtrière 
au Sahel. Selon les Nations 
unies (ONU), les attaques 
terroristes au Mali, au Niger 
et au Burkina Faso ont fait 
au moins 4 000 victimes 
civiles et militaires.

T.M.

Le président malien IBK recevant des honneurs militaires
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Modèle expérimental étranger 

Des initiatives qui font du numérique un 
levier à l’inclusion et à l’accès aux droits
Alors même que de nombreux dispositifs basés sur les technologies numériques sont dans les tuyaux et vont 
révolutionner l’accès aux droits sociaux mise en place d’agences numériques, il est constaté que le numérique est 
en train de devenir un obstacle à l’accès aux droits. L’alerte a été lancée dernièrement par le Défenseur des droits 
et dans plusieurs rapports. Quelques initiatives et expérimentations laissent néanmoins entrevoir un monde où le 
numérique favoriserait l’accès aux droits et l’inclusion sociale des plus précaires. Quelles sont-elles ? Que nous 
apprennent-elles ?

Emmaüs en pointe pour 
faire du numérique un 
levier d’insertion
Emmaüs a lancé en 2010 
« Connexions solidaires 
» pour donner un bagage 
numérique minimum 
aux personnes qui en 
sont dépourvues. Ce 
programme repose sur 
trois piliers : un accès 
facilité à des offres 
et des équipements à 
tarif solidaire (cartes 
prépayées pour 
mobiles et internet, 
ordinateurs, téléphones), 
des ateliers pour se 
familiariser à l’usage de 
ces technologies, et un 
conseil personnalisé. 
L’association Emmaüs 
Connect, créée en 2013, 
travaille aujourd’hui 
avec près d’un millier de 
partenaires de l’action 
sociale, dans le cadre 
de ce programme 
qui va s’amplifier une 
convention signée avec 
l’Agence du numérique en 
a fait le « pôle référent de 
la médiation numérique 
pour les publics en 
situation de précarité 
». L’association dispose 
de neuf points d'accueil 
à Lille, Saint-Denis, 
Paris, Antony, Lyon, 
Grenoble et Marseille. 
Elle intervient également 
auprès des travailleurs 
sociaux, qu’elle forme, et 
auprès des collectivités 
territoriales. La CAF 
du Morbihan a par 
exemple mandaté 
une filiale d’Emmaüs 

Connect pour former au 
numérique la population 
du département. Le 
programme prévoit 
d’intervenir sur toute 
la chaîne publique 
fragile, professionnels 
du social, opérateurs 
qui dématérialisent, 
collectivités.

Un besoin de médiation 
qui n’est pas prêt de se 
tarir
Le « rapport d’information 
sur l’évaluation des 
politiques publiques en 
faveur de l’accès aux 
droits sociaux » rendu 
en 2016 à l’Assemblée 
nationale (dont la 
proposition numéro 10 
donnait des pistes pour 
« faire de l’inclusion 
numérique un outil 
d’accès aux droits sociaux 
») livre une conclusion 
exactement inverse à 
l’idée que la médiation 
aurait vocation, à mesure 
que la population se 
familiarise avec les 
outils numériques, à ne 
concerner qu’une frange 
limitée de la population 
: « Nous soutenons que 
la quasi-totalité des 
services, que ceux-ci 
soient fournis par des 
acteurs publics ou par 
le secteur privé, va 
dans l’avenir avoir de 
plus en plus besoin de 
médiations humaines 
avec les usagers. » La 
médiation numérique 
restera indispensable 
pour favoriser 

l’accessibilité des 
prestations, tout comme 
restera indispensable 
l ’ a c c o m p a g n e m e n t 
personnalisé des 
allocataires. D’où l’intérêt 
de Connexions solidaires, 
mais aussi des multiples 
initiatives à cheval entre 
médiation et formation.

Le numérique comme 
cheval de Troie 
d ’ a p p r e n t i s s a g e s 
linguistiques
C’est le cas de celle 

portée depuis des années 
par le restaurant social 
Pierre Landais de Nantes 
(rattaché au CCAS), qui a 
tiré profit de son statut de 
lieu de passage pour les 
personnes en situation 
de grande précarité. Des 
ateliers ont été mis en 
place après les repas — 
aujourd'hui ils se tiennent 
dans différents lieux, à la 
maison de quartier de l’Ile 
de Nantes et surtout au 

CCAS. Des personnes en 
grande précarité se sont 
approprié des opérations 
de lecture et d’écriture, 
à travers la création 
d’adresses électroniques, 
la consultation de leurs 
emails, la diffusion d’une 
lettre d’information 
interactive sur les 
« bons plans », la 
création d’un blog, la 
réalisation de démarches 
administratives, la 
recherche de logement, 
etc. Selon Frédérique 
Bros, spécialiste en 
sciences de l’éducation 
(« Devenir e-lettré : 
quels leviers et voies 
d’accès à l’écrit à 
l’heure de la littératie 
numérique ? », Savoirs, 
n° 38, 2015), l’intérêt de 
l’expérience est qu’elle 
n’aborde pas de manière 
frontale la question 
des apprentissages 
l i n g u i s t i q u e s 
fondamentaux, mais 
repose au contraire sur 
une stratégie détournée 
d’accès à la culture et 

à l’écrit, en partant des 
envies et préoccupations 
concrètes des personnes. 
« Elle procède ainsi à un 
détour salutaire car les 
TIC et leurs usages font 
ainsi office de cheval de 
Troie ». 

Reconnect, un coffre-
fort numérique pour les 
plus précaires
Une autre piste est celle 
du coffre-fort numérique. 

Ce dispositif consacré 
par l'article L.137 de la 
Loi du è octobre pour une 
République numérique 
peut aider à alléger les 
opérations de fourniture 
de pièces justificatives de 
la part des bénéficiaires 
de droits à prestation, 
qui sont une cause bien 
connue de non-recours 
par découragement du 
demandeur. Reconnect 
est une plateforme (du 
groupe SOS) qui permet 
justement aux personnes 
en situation de grande 
précarité de faire des 
copies numériques 
de leurs papiers et de 
les stocker dans un 
espace en ligne. Au sein 
des Relais Reconnect 
toute personne 
accompagnée par un 
travailleur social peut 
s’inscrire gratuitement 
et  enregistrer l’ensemble 
de ses documents mais 
aussi ses contacts et 
ses rendez-vous, pour y 
avoir ensuite accès de 
n’importe quel endroit.
Ces expérimentations 
sont loin d’être de 
complètes réussites, 
mais c’est le propre 
d'une expérimentation 
que de tâtonner 
et livrer des pistes 
d’amélioration. L’examen 
des résultats mitigés 
des expérimentations 

d’agences virtuelles 
(puisque des CAF 
virtuelles ont été 
expérimentées ainsi que 
des agences en ligne de 
la CARSAT) et même du 
coffre-fort numérique 
pourrait ainsi faire l’objet 
d’un prochain billet, de 
manière à en tirer les 
leçons.

Attipoe Edem Kodjo
Source : ville-inclusive.

millenaire3.com

L’inclusion numérique
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Quelles actions de développement et de 
protection ?

L’aménagement d’un 
tronçon de la nationale 17 
pour le bien commun

L’ensemble des travaux nécessaires pour créer la plate-forme d'une 
voie de chemin de fer ou d'une route, constitue l’infrastructure d’un 
pays. Le Togo, dans une dynamique de développement à travers son 
Plan national de développement (PND / 2018-2022), prend en compte 
l’aspect infrastructurel du développement. Véritable chantier au Togo, 
quelle synergie d’actions?

Les infrastructures routières

La Société autonome de 
financement routier (Safer), 
rattachée au ministère 

des Infrastructures, a annoncé 
en début d’année une série 
de passations de marchés 
publics d’aménagement et de 
bitumage de plusieurs voies et 
tronçons du pays, à partir du 
mois de février. Ces travaux 
s’inscrivent dans le cadre du 
Budget d’investissement et 
d’équipement (BIE), au titre 
de la gestion 2019. Il s’agit, 
notamment de la réhabilitation 
et du renforcement des tronçons 
Sokodé-Bassar (57 km), Tsévié-
Kévé Zolo (frontière du Ghana), et 
la construction ou réhabilitation 
de 26 retenues d’eau dans la 
région des Savanes. 

Dans la ville de Lomé, on compte 
entre autres, l’achèvement de 
3 bassins (Avédji 1, Avédji 2 et 
Léo 2000), l’assainissement de 
la voie Agoè Adidogomé (RN1-
BKS-Adidogomé). A l’intérieur 
du pays, l’aménagement et le 
bitumage du tronçon Tsévié-
Kévé Zolo (frontière du Ghana) et 
des voies d’accès aux marchés 

de Kpalimé et Tsévié. Il est prévu 
des pistes rurales (602 km) : 
538,5 km de pistes en zone de 
culture de coton et 63,5 km en 
zone culture de café cacao. Sur 
les routes nationales revêtues, 
divers travaux d’entretiens sur 
les routes et pistes, couvriront 
une distance globale de 2130 
km. Dans le détail, il s’agit de 
travaux d’entretien périodique 
par reprofilage lourd et 
rechargement partiel (600 km), 
travaux d’entretien courant 
par reprofilage léger et lourd, 
rechargement ponctuel, curage 
mécanique des fossés et 
bouchage de trous de (600 km), et 
de travaux d’entretien périodique 
par grosses réparations et 
surfaçage (730 km). Outre le 
budget d’investissement et 
d’équipement (BIE) de la Safer, 
ces divers travaux comptent 
également sur l’appui de 
partenaires techniques et 
financiers, notamment, la 
BIDC, la BOAD, l’AFD, l’Union 
européenne, la Coopération 
allemande et la Banque islamique 
de développement.

Source : Togo first

La Banque ouest africaine 
de développement a 
approuvé en juin 2019, à 

l’occasion de la 113è réunion de 

son conseil d’administration, 
un financement de 20 milliards 
de FCFA au profit du Togo. 
Ce financement est destiné à 

l’aménagement et au bitumage 
du tronçon Katchamba-Sadori, 
long de 60 km et situé sur la route 
nationale N°17, dans la région 
septentrionale. L’aménagement 
et le bitumage de cette voie 
permettront de maintenir une 
circulation routière permanente 
et fluide entre la localité de 
Katchamba dans la région de 
la Kara et celle de Sadori dans 

les Savanes tout en facilitant le 
désenclavement dans ces deux 
régions. La décision s’inscrit par 
ailleurs en droite ligne avec la 
politique du gouvernement de 
doter le Togo d’infrastructures 
routières modernes. L’institution 
financière a par ailleurs accordé 
des financements à plusieurs 
autres pays de la sous-région 
lors de ses travaux. 

Intensifier les investissements 
dans les infrastructures urbaines

Le gouvernement togolais 
et la Banque mondiale ont 
lancé en novembre 2018, le 

projet d’infrastructures et de 
développement urbain (Pidu). 
L’enveloppe consacrée est de 
16 milliards de FCFA à travers 
l’Association internationale de 
développement et vise près 
de 2,5 millions de personnes. 
Le Pidu a pour vocation de 
rénover, réhabiliter et améliorer 
les infrastructures dans les 
quartiers mal desservis de trois 
villes (Lomé, Kara, Dapaong). Il 
servira également à consolider 
les capacités institutionnelles de 
sept municipalités (Atakpamé, 
Dapaong, Lomé, Kara, Kpalimé, 
Sokodé, Tsévié), notamment 
grâce à une assistance 
technique et à des formations, 
pour assurer une gestion durable 
du développement urbain. Le 
Togo connaît un développement 
urbain rapide, mais les 
services d’infrastructure sont 

inadéquats dans la plupart des 
villes secondaires. Avec ce 
nouvel investissement, il s’agit 
d’améliorer les conditions de 
vie des habitants de certaines 
villes. Le projet va également 
aider à améliorer les services 
d’aménagement urbain, ce qui 
pourrait déboucher par la suite 
sur d’autres investissements’, 
précise Pierre Laporte, le 
directeur des opérations de la 
Banque mondiale pour le Togo. 
Les investissements prévus dans 
le cadre du Pidu s’inscrivent dans 
une démarche progressive. Un 
programme d’investissements 
prioritaires élaboré au cours 
de la préparation du projet sera 
mis en œuvre peu après son 
entrée en vigueur. Il sera ensuite 
suivi d’autres activités définies 
dans le cadre de processus de 
planification au niveau local. 
Au cours de sa mise en œuvre, 
le projet pourrait ainsi financer 
l’amélioration des réseaux 

Zouréhatou Tchakondo-Kassa Traoré, ministre des Infrastructures

DOSSIER

Aménagements infrastructurels
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Les étendues d’eau non-
exploitées de Lomé bientôt 
navigables

Des projets infrastructurels dont 
dispose le Togo

60% des routes devraient être 
revêtues d’ici 2022

routiers et des espaces publics, 
des points d’accès à l’eau potable, 
des systèmes d’évacuation 
des eaux usées et des eaux 
pluviales, ainsi que de petites 
infrastructures économiques 
et sociales (marchés, écoles 
et établissements de santé, 
notamment). Ce nouveau projet 
répond à la volonté du Togo 
d’intensifier les investissements 
dans les infrastructures urbaines, 
suite au succès du Projet 
d’urgence pour la réhabilitation 
des infrastructures et services 
électriques (Purise), également 

financé par la Banque mondiale. 
Il est par ailleurs parfaitement 
en phase avec le cadre de 
partenariat du groupe de la 
Banque mondiale avec le Togo, 
qui met l’accent sur la nécessité 
d’accroître les capacités des 
municipalités pour améliorer 
l’accès aux infrastructures 
et aux services, de réduire 
les risques climatiques et de 
renforcer la résilience des 
villes en renforçant à la fois les 
infrastructures et les capacités 
municipales.

Source : Republic of Togo

Les étendues et cours d’eau 
de la capitale togolaise 
offriront un autre visage 

et un attrait touristique plus 
fort. Togo Invest Corporation 
et la Chambre de commerce et 
d’industrie du Togo (CCIT), ont 
conclu le 13 août 2019, un accord 
de partenariat en vue de l’étude 
et de la réalisation d’un projet 
allant dans ce sens. C’était lors 
d’une cérémonie de signature qui 
s’est déroulée entre le président 
de la Chambre, Germain Meba 
et les principaux responsables 
de la holding d’Etat. Le projet 
initié par la CCIT et dénommé « 
Lomé Croisière », est un projet 
de grande envergure qui intègre 

l’aménagement d’un espace 
joignant la baie de Lomé au 
Lac Togo. Cet aménagement 
qui se fera principalement 
par le dragage des lagunes, 
permettra de rendre navigables 
les cours d’eau actuellement non 
exploités. Il est également prévu 
la construction de plusieurs 
infrastructures à l’instar d’un 
technopôle, d’un complexe de 
formation universitaire, d’un 
port sec et une zone industrielle. 
« Lomé croisière » envisage 
aussi la création d’une nouvelle 
ville qui offrira des hôtels, des 
quartiers résidentiels et des 
activités touristiques.

A l’horizon 2022, 60% des 
routes du réseau national, 
long de plus de 11 700 km 

pourraient être revêtues. Cette 
ambition a été déclinée par la 
ministre des Transports et des 

Infrastructures, Zouréhatou 
Tchakondo-Kassa Traoré. De 
grands chantiers ont ainsi 
été lancés ou sont en cours 
de démarrage. Ils portent 
notamment sur la réhabilitation, 

l’aménagement, le bitumage 
ou la construction de ponts 
sur tout le périmètre national. 
On retiendra entre autres le 
dédoublement de la RN1 de 
Lomé à Cinkassé, ainsi que 
l’aménagement et le bitumage 
des routes transversales, le 
grand contournement de Lomé 
et d’Atakpamé, les axes Tsévié-
Kévé-Zolo, l’axe Golf club de 
Lomé-Poste de contrôle de 
Noépé, ou encore le tronçon 
Katchamba-Sadori bénéficie 
d’un appui de 20 milliards 
FCFA de la Boad. Des travaux 
destinés à fluidifier le trafic 

routier, faciliter l'accès aux 
zones enclavées et désengorger 
certains axes.  Le Togo projette 
de devenir d’ici 2022 un hub 
logistique d’excellence, un 
centre d’affaires de premier 
ordre dans la sous-région et un 
important corridor pour les pays 
de l’hinterland, conformément 
aux objectifs de l’axe 1 du Plan 
national de développement 
(PND).  Le pourcentage de 
routes revêtues présentant un 
bon niveau de services s’évalue 
actuellement à un peu plus de 36 
%.

Pazol : financé à hauteur de 
6,5 milliards de FCFA, par 
la Banque ouest africaine 

de développement (BOAD), le 
Pprojet d'aménagement de la 
zone lagunaire (Pazol), fait partie 
d’un vaste plan de modernisation 
qui comprend le dragage du lac 
Est et du canal d’équilibre de 
la grande lagune de Lomé, le 
dragage de la lagune de Bè et 5 
voies urbaines sur une longueur 
de 5692 mètres. Les routes 
rénovées seront réalisées en 
béton bitumineux et en pavés 
autobloquants avec éclairage 
public.
PPAB : dans le monde, près d’un 
milliard de personnes vivent 
dans des bidonvilles et quartiers 
urbains informels; les conditions 
de vie y sont précaires. En vue 
de juguler le phénomène au 
Togo, l’ONG R (Recherche et 
action pour le développement 
intégral), en collaboration avec 
le gouvernement et l’Union 
européenne (UE) a mis en place 
le Programme participatif 
d’amélioration des bidonvilles 

(PPAB), avec ses partenaires 
que sont les pays d’Afrique des 
Caraïbes et du Pacifique (ACP).
Le PPAB vise à améliorer les 
conditions de vie des populations 
les plus vulnérables vivant dans 
les métropoles. Le programme 
ambitionne de réduire de moitié 
le nombre de personnes vivant 
dans les bidonvilles d’ici 2020.
Purise : projet d'urgence pour la 
réhabilitation des infrastructures 
et des services électriques. C’est 
un projet initié pour faire face 
aux conséquences de plusieurs 
années de crise sociopolitique 
ayant eu un impact négatif sur la 
maintenance des infrastructures 
de base entraînant d’énormes 
conséquences sur la lutte contre 
les inondations récurrentes 
et l’accès facile en matière de 
circulation dans les quartiers 
défavorisés de Lomé. Son objectif 
principal est d’augmenter l’accès 
aux populations des services 
d’infrastructures urbains dans la 
ville de Lomé.

Réalisé par Attipoe Edem Kodjo

Travaux routiers 

Une route à rénover
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Les bons plans et  les bonnes adresses

DR CORINNE JOULIN-KARKA ; Tél: 22 23 46 77
CLINIQUE BIASA; Tél: 22 21 11 37
CLINIQUE SAINT-RAPHAËL; Tél: 22 25 92 77
CHU TOKOIN; Tél: 22 21 25 01
CHU CAMPUS; Tél: 22 25 47 39 / 22 25 77 68
HORLOGE PARLANTE; Tél: 116

COURRIER EXPRESS

DHL (Qtier Nyékonakpoè, 15 78 ; Bd du 13 Janvier, 
Galerie Tountouli ) Tél: 22 21 68 51
EMS TOGO (Tél: 22 26 70 51)
FEDEX (276; Bd du 13 Janvier, immeuble FIATA; 1e 
étage) Tél: 22 21 24 96
TOP CHRONO (Assiganto; Av Sylvanus Olympio) Tél: 
22 21 73 68
SDV EXPRESS (Rue du commerce) Tél: 22 22 41 26

OPERATEURS TELEPHONIQUES

MOOV :Tél. 22 20 13 20
TOGO CELLULAIRE : Tél. 22 22 66 11
TOGO TELECOM : Tél. 22 21 47 14

SANTE GENERALISTES

HOTEL RESIDENCE « LES ANGES » Qtier : Foréver ; Tél : 
90 17 03 30 
HÔTEL BALKAN (Qtier Hédranawé) ; Tél : 22 61 30 63
LE MERLOT (Qtier Kassablanca) Tél : 93 05 11 11

OU MANGER ET DORMIR A LOME?

MUSCULATION ET MASSAGE
Le NAUTILUS-FITNESS: HOTEL RESIDENCE « LES 
ANGES»  Tél : 22 26 34 71 / 90 17 03 30

BODYBUILDING-CLUB (Rue des hydrocarbures) ; Tél: 90 
24 10 72
GYM CENTER (Qtier Nyékonakpoè, Avenue Joseph 
Strauss) ; Tél : 90 04 76 60
GYM FIL«O»PARC (Agoè Nyivé) ; Tél : 22 35 18 28
GYM GHIS PALACE (Qtier Baguida) ; Tél : 22 71 49 70

CLINIQUE UNIDIAL spécialisée en Hemodialyse / 
Tokoin habitat
Rue des filaos; Tel 23 36 01 00 / 90 39 45 72

AGENCE DE COMMUNICATION

COURS DE CAPOEIRA ; Salle GYM TONIC. 
Tél : 90 79 79 90
COURS DE ZUMBA : HOTEL RESIDENCE «LES 
ANGES»; Qtier : Foréver ; Tél : 90 17 03 30
COURS DE ZOUMBA (VITAL CLUB, Nana 
BLAKIME) ; Tél 90 30 38 75
CIE CADAM (Danse traditionnelle 
africaine) ; Tél : 90 15 39 87
 SALSA (Club Salsa 7- Henry Motra) ; Tél : 
91 70 61 86

SUPERS MARCHES A LOME 

FRUITS ET LEGUMES

DANSE ET COURS DE ZUMBA

AVIATION

AERO-CLUB DU GOLFE (Route de l’aéroport)
Tél : 22 40 04 99

AG  Partners: Sise à Cassablanca
www.couleurafrique.com 

Larry Event Day (LED)
Une agence évènementielle, Organisation 
d'évènement privé et professionnel
Communication, Location d'espaces
Conseils, Wedding Planner et Décoration
Tél/ 22 21 87 80 / Cel: 98 77 40 54
Avenue François Mitterrand rue des 
Cocotiers

CONCORDE (Atikoumé; juste à côté de l’UTB
RAMCO (Qtier Assivito, Av de la Nouvelle 
Marche)
LE CHAMPION SUPER MARCHE 
(Boulevard du 13 Janvier); Tél: 22 22 74 43

MARCHE ABATTOIR (Juste en face du Super 
Marche Le Champion)
MARCHE DE GOYI SCORE (Juste en face du 
Super Marche RAMCO)
PANIER BIO CENTRE MYTRO NUGNA 
(Qtier Adidogomé, carrefour des 
Franciscains), Tél: 91 81 25 38

AFT (Africa Fitness Time) Qt: Décon. Tél:  97 99 7919

AFT : Quartier: Décon. Tél:  97 99 7919

◙ Ambassade des Etats- 
   Unis; Tél: 22 61 54 70
◙ Ambassade d’Allemagne; 
   Tél: 22 23 32 32
◙ Ambassade de France; 
   Tél: 22 23 46 40
◙ Ghana Embassy;
   Tél: 22 21 31 94
◙ Ambbassade d’Egypte; 
   Tél: 22 21 24 43
◙ Ambassade du Niger; 
   Tél: 22 21 60 25
◙ Ambassade de Chine;  
   Tél: 22 22 38 56
◙ Union Européenne;
   Tél: 22 53 60 00
◙ Consulat de Belgique;
   Tél: 22 21 03 23
◙ Consulat de France;
   Tél: 22 23 46 40
◙ Consulat de Suisse;
   Tél: 22 20 50 60
◙ Consulat de Canada;
   Tél: 22 51 87 30
◙ Ambassade du Nigéria;
   Tél: 22 21 60 25
◙  Ambassade du Gabon;
   Tél: 22 26 75 63
◙ Ambassade du Brésil; 
   Tél: 22 61 56 58
◙ Consulat de Sénégal;
   Tél: 22 22 98 35
◙ Consulat du Burkina Faso. 
   Tel: 22 26 66 00
◙ Consulat du Niger; 
   Tél: 22 22 43 31
◙ Consulat du Bénin;
   Tél: 22 20 98 80
◙ Ordre de Malte;
   Tél: 22  21 58 11
◙ RDC; Tél: 90 08 38 53

  Quelques ambas-
   sades et consulats

Pharmacies de garde de Lomé
Du 10 au 17 Février 2020

SERVICES & DETENTE

Photo du jour

Blagues du jour

Commentez la photo ci-dessus

Ceux qui porte du préservatif pour éviter des enfants là , svp si vous voulez 
payer du pain, n'envoyez plus nos enfants ; Envoyez vos préservatifs

BEL AIR L'HOTEL PALM BEACH 22 21 03 21
ST ANTOINE AV   LIBÉRATION   22 21 29 64
3E ARRONDISSEMENT                  22 21 52 27
BON SAMARITAIN         BÈ           22 21 45 30 
OLIVIERS BD. H. BOIGNY            22 27 04 34
KODJOVIAKOPÉ AV.DUSIBOURG  22218990
HOPITAL FACE CHU-TOKOIN    22 20 08 08
CAMPUS                  ADEWI            22 21 56 32
STE MARIE      TOKOIN-RAMCO  22 21 85 58
ST PAUL      BD. JEAN PAUL II   22 22 46 72
LE JOURDAIN          WUITI            22 61 56 14
HEDZRANAWÉ  HÉDZRANAWÉ  22 26 49 61
KOUESSAN          KÉGUÉ               96 80 10 01
KLOKPE             TOGO 2000          96 80 10 03
J-MIMSHAK    RUE TCHAMBA   22 60 30 50
MAWULÉ              BÈ-KPOTA        70 45 91 86
LE PROGRÈS      ZORRO-BAR     22 35 86 55
ELI-BERECA        ADIDOGOMÉ     99 91 13 42
LA RÉFÉRENCE  ADIDOGOMÉ   22 25 46 22
BONTÉ       ROUTE DE SÉGBÉ    93 95 80 78
MAGNIFICAT         SAGBADO       70 44 51 59
DJIDJOLÉ              DJIDJOLÉ      22 25 65 12
VERTE                   KLIKAMÈ         22 25 03 26
LUMIÈRE     AGBALÉPÉDOGAN  70 43 15 49
OSSAN                    AVÉDJI           70 40 44 25
DIEUDONNÉ       LEO 2000         70 44 84 59
ST MICHEL          AGOENYIVÉ      22 21 70 22
ST ESPRIT        AGOÈNYIVÉ       70 40 29 06
VITAS         AGOÈ ASSIYÉYÉ        22 25 63 43
NOTRE DAME DE LOURDES        22 55 19 64
ABRAHAM       AGOÈ-LOGOPÉ    22 50 10 00
LA NOUVELLE TULIPE               99 47 00 70
ZONGO          TOGBLÉKOPÉ         70 45 23 16
ZOSSIMÉ               ZOSSIMÉ         70 46 26 64
BAGUIDA                BAGUIDA          70 42 47 77
AVEPOZO              AVEPOZO        22 27 04 86 

Un monsieur s'adresse à son épouse en langage codé à côté de leur 
enfant de 10ans.
"Madame, les élections de ce soir auront-elles lieu?"     
"Non, l'opposition est arrivée vêtue de rouge et empêche l'entrée du 
bureau de vote !"
"Comment ? Reprend l'homme: Donc j'irai voter dans un autre bureau".      
L'enfant qui a bien décodé le message des deux adultes répond: "Papa 
c'est de la fraude électorale. Attends le départ de l'opposition pour aller 
voter. Parce qu'il y a de cela 10 ans je suis élu président et je veux un 
successeur. Faites attention aux petits qui naissent actuellement il sont 
plus âgés que vous.

Hier à Abidjan, il y a un gars qui a arraché le portefeuille d'un vieux béninois 
et s'est mis à courir. Les gars voulaient l'attraper et en même temps le 
vieux dit : <<Laissez-le ! Dès qu'il s'arrête, il meurt>>
À l'heure où je vous écrit, le voleur est vers le Niger

Accident tout à l'heure d'un corbillard au carrefour des amoureux . 
Tellement l'intervention des sapeurs pompiers a trop duré que le cadavre 
s'est levé et a emprunté un taxi pour aller au cimetière.

Et Dieu plongea l'homme dans un profond sommeil, pris une de ses côtes 
et forma la femme. Et satan plongea la femme dans un sommeil profond, 
et pris une partie de son cerveau et le remplaçant par l'argent.

Dans l'obscurité, un berger faisant rentrer son troupeau, remarqua la 
présence d'un voleur qui s'est confondu aux bêtes par son habillement. Le 
berger ayant donné l'impression de ne l'avoir pas vu au départ lui donna 
un coup de fouet dans le dos. Le voleur cria bèèè!!! Le berger donna un 
deuxième coup plus fort, le voleur crie uhmmbèèèh. Le troisième coup 
était si violent que le voleur répond; mon frère je suis le seul mouton ici 
ou quoi? 

Marié depuis 20 ans mais C'est lui qui dira à la petite de 22 ans " pourquoi 
je ne t'ai pas connu avant ma femme? " 
Frère, elle avait 02 ans quand tu te mariais!!! Espèce de sorcier
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ART & CULTURES

MEDIAS, ART & CULTURES

A l'Institut français de Lomé

Lire
« Les misérables » de 
Victor Hugo. Ed Beq. 
Pp 39-41

« …Il disait encore : 
À ceux qui ignorent, 
enseignez-leur le plus 
de choses que vous 
pourrez ; la société est 
coupable de ne pas 
donner l’instruction 
gratis ; elle répond de 
la nuit qu’elle produit. 
Cette âme est pleine 
d’ombre, le péché s’y 
commet. Le coupable 
n’est pas celui qui y fait 
le péché, mais celui qui 
y a fait l’ombre. Comme 
on voit, il avait une 
manière étrange et à 
lui de juger les choses. 

Je soupçonne qu’il avait 
pris cela dans l’évangile. 
Il entendit un jour conter 
dans un salon un procès 
criminel qu’on instruisait 
et qu’on allait juger. Un 
misérable homme, par 
amour pour une femme 
et pour l’enfant qu’il 
avait d’elle, à bout de 
ressources, avait fait 
de la fausse monnaie. 
La fausse monnaie 
était encore punie de 
mort à cette époque. La 
femme avait été arrêtée 
émettant la première 
pièce fausse fabriquée 
par l’homme. On la 
tenait, mais on n’avait 
de preuves que contre 
elle. Elle seule pouvait 
charger son amant et 
le perdre en avouant. 

Elle nia. On insista. Elle 
s’obstina à nier. Sur ce, 
le procureur du roi avait 
eu une idée. Il avait 
supposé une infidélité de 
l’amant, et était parvenu, 
avec des fragments 
de lettres savamment 
présentés, à persuader 
à la malheureuse qu’elle 
avait une rivale et que cet 
homme la trompait. Alors, 
exaspérée de jalousie, 
elle avait dénoncé son 
amant, tout avoué, 
tout prouvé. L’homme 
était perdu. Il allait être 
prochainement jugé à 
Aix avec sa complice. 
On racontait le fait, et 
chacun s’extasiait sur 
l’habileté du magistrat. 
En mettant la jalousie 
en jeu, il avait fait jaillir 

la vérité par la colère, 
il avait fait sortir la 
justice de la vengeance. 
L’évêque écoutait tout 
cela en silence. Quand ce 
fut fini, il demanda : Où 
jugera-t-on cet homme 
et cette femme ? À la cour 
d’assises. Il reprit : Et où 
jugera-t-on monsieur le 
procureur du roi ? Il arriva 
à Digne une aventure 
tragique. Un homme 
fut condamné à mort 
pour meurtre. C’était un 
malheureux pas tout à 
fait lettré, pas tout à fait 
ignorant, qui avait été 
bateleur dans les foires 
et écrivain public. Le 
procès occupa beaucoup 
la ville. La veille du jour 
fixé pour l’exécution du 
condamné, l’aumônier de 

la prison tomba malade. 
Il fallait un prêtre pour 
assister le patient à ses 
derniers moments. On 
alla chercher le curé. 
Il paraît qu’il refusa 
en disant : Cela ne me 
regarde pas. Je n’ai que 
faire de cette corvée et 
de ce saltimbanque ; moi 
aussi, je suis malade ; 
d’ailleurs ce n’est pas là 
ma place. On rapporta 
cette réponse à l’évêque 
qui dit : Monsieur le curé 
a raison. Ce n’est pas sa 
place, c’est la mienne. 
Il alla sur-le-champ à 
la prison, il descendit 
au cabanon du « 
saltimbanque, il l’appela 
par son nom, lui prit la 
main et lui parla… »
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Gommage naturel

Un gommage à base des ingrédients simples
Pour se faire une peau neuve, rien de plus simple que des gommages visage ou peelings. 
Le gommage élimine les cellules mortes, stimuler la croissance des nouvelles cellules, 
aider la peau à retrouver son éclat. Il existe plusieurs astuces, même d’assez facile à 
faire toute l’année. Effectués régulièrement, ils affinent et purifient l’épiderme, tout en 
éclaircissant le teint.

De toutes sortes 
de gommages qui 
existent, chaque 

peau a sa convenance. 
Un exfoliant, oui, mais 
plutôt un gommage 
naturel. Il en existe une 
immense variété, et 
tous les types de peaux 
peuvent y trouver leur 
bonheur. Commençons 
par quelques basiques, 
avec cette première 
suggestion pour un 
gommage, facile à faire 
toute l’année.

Le sel marin
Le sel marin favorise 
l’élimination de tout ce 
qui pourrait boucher les 
pores de la peau, excès 
de sébum compris, 
tout en prévenant les 
petites infections.

Gommage naturel 
visage au sel marin
Appliquez une cuillère 
à café de sel marin 
sur la peau humide de 
votre visage. Massez 
légèrement, avec 
le bout des doigts 
mouillés. Laissez agir 
10 minutes. Rincez 
abondamment. Si votre 
peau demande plus de 
douceur… En fonction 
de son type de peau ou 
de la saison, on  peut 

plutôt opter pour le 
sucre et le miel.

Gommage naturel au 
sucre pour peau sèche
Mélangez 2 cuillères 
à soupe de sucre 
grossièrement moulu 
et 3 cuillères à soupe 
d’eau tiède. Appliquez 
cette préparation sur 
le visage, puis massez 
délicatement en 
insistant sur le front, 
le nez et le menton, 
mais en évitant 
soigneusement le 
tour des yeux. Rincez 
abondamment à l’eau 
tiède, puis appliquez 
un masque ou une huile 
hydratante : celles de 
noyau d’abricot ou de 
jojoba par exemple 
sont tout indiquées.
Quant aux peaux sèches 
et sensibles, malgré 
leur fragilité, elles ont 
aussi besoin de soins 
réguliers pour éliminer 
les cellules mortes. 
Une seule condition : 
la plus grande douceur 
est de rigueur ! Une 
autre bonne formule 
pour gommer tout 
en hydratant la peau 
? Mélangez du marc 
de café à de l’huile 
d’olive, réputée 
pour ses propriétés 

nourrissantes !

Gommage naturel et 
soin hydratant 2 en 1
Écrasez une cuillère 
à soupe de graines de 
lin. Mélangez-les à une 
cuillère à soupe de 
votre lait démaquillant 
habituel. Appliquez 
cette préparation sur 
votre visage et votre 
cou, préalablement 
nettoyés et humidifiés. 
Massez délicatement, 
en faisant de petits 
cercles, pendant 
quelques minutes. 
Rincez ensuite 
généreusement.

Les plantes et fruits 
amis du corps
Effectué régulièrement 
et en douceur, un 
gommage à base de 
substances végétales 
bien choisies contribue 
à régénérer l’épiderme 
tout en respectant sa 
sensibilité. Il dilate 
légèrement les pores, 
débarrasse la peau 
des déchets qui ont pu 
s’y accumuler tout en 
stimulant l’irrigation 
des tissus sous-
cutanés. En plus de 
son action purifiante, 
ant i - inf lammatoire 
et cicatrisante, les 

plantes, souvent 
utilisées sous forme 
d’huile essentielle, 
contribuent à vous 
offrir encore plus 
exactement le soin dont 
votre peau a besoin. 
Cette variante du 
gommage aux graines 
de lin, transformée 
ici en véritable soin,  
convient bien à tous les 
types de peaux.

Gommage doux et 
soin aux graines sur 
3 cuillères à soupe de 
graines de lin moulues, 
et attendez 5 minutes 
: les graines vont 
gonfler. Ajoutez une 
cuillère à soupe d’huile 
d’olive, et 3 gouttes 
d’huile essentielle de 
lavande. Mélangez bien, 
de manière à obtenir 
une pâte homogène. 
Appliquez sur le visage, 
laissez agir 5 minutes, 
puis gommez avec 
le bout des doigts, 
en faisant de petits 
cercles sur place. 
Rincez à l’eau chaude, 
et vaporisez une lotion 
florale de lin. Versez 2 
cuillères à soupe d’eau 
chaude. 

Gommage naturel, 
spécial peaux fragiles
Parfait pour nettoyer 
en profondeur les 
peaux très fragiles, 
sans pour autant les 
exposer à des réactions 
inflammatoires, le 
masque-peeling au 
souci ou calendula, 
l’une des plantes les 
plus employées en 
cosmétique. Mélangez 
une cuillère à soupe de 
fleurs de souci séchées 
à une cuillère à soupe 
de lait démaquillant 
doux. Étalez ce lait au 
calendula sur votre 
visage encore un peu 

humide, laissez agir 5 
minutes, puis massez 
doucement du bout des 
doigts, en effectuant de 
petits cercles. Retirez 
le reste du masque à 
l’eau tiède, terminez 
par une lotion puis une 
crème de soins.

Un gommage pour 
peaux sensibles
Voici encore un 
autre gommage 
très gourmand, 
p a r t i c u l i è r e m e n t 
adapté aux peaux 
délicates : Passez la 
chair d’une mangue 
bien mûre au mixer, 
puis ajoutez 2 cuillères 
à soupe de miel et une 
poignée de gros sel. 
Mélangez bien le tout, 
appliquez sur votre 
peau et effectuez de 
petits mouvements 
circulaires. Retirez 
ensuite l’excédent avec 
une lotion douce.

Recette de gommage 
naturel nourrissant
Une priorité absolue  
pour les peaux sèches 
et fragiles : exfolier, 
oui, mais aussi nourrir. 
Placez dans le mixer 
la chair d’un avocat, 
une cuillère à soupe 
de farine d’avoine, une 
cuillère à soupe de 
miel, de préférence 
d’acacia, et 2 gouttes 
d’huile essentielle de 
néroli. Mélangez bien. 
Appliquez ensuite en 
massant légèrement 
les lignes médianes 
du visage, puis laissez 
agir 15 minutes. Retirez 
le masque et rincez 
abondamment à l’eau 
tiède.

Source : Consoglobe.
com

Nadia Edodji
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Election présidentielle apaisée

L’ATRT outille les techniciens radios et télévisions
A l’occasion de la journée mondiale de la radio célébrée chaque 13 février, l’Association des techniciens radiodiffusion du Togo (ATRT) a organisé hier 
13 février 2020 à Lomé, une journée de formation sur le rôle des techniciens radios et télévisions pour une élection apaisée et le lancement du site 
web de l'ATRT. Soutenue par l’Observatoire togolais des Médias (OTM), la Haute autorité de l’audiovisuel et de la communication (Haac) et le ministère 
de la Sécurité, la cette formation a été l’occasion d’outiller les techniciens radio, télévision, disc joker (DJ) sur trois principaux domaines.

En 2012, afin de mettre 
en relief la puissance de 
la radio comme plate-

forme pour l’éducation et 
la liberté d’expression ainsi 
que son rôle vital dans la 
réponse aux crises et aux 
catastrophes, l'Unesco 
a appelé à célébrer le 13 
février de chaque année, 
une journée mondiale de la 
radio. Cette année, le Togo, 
à travers l’Association des 
techniciens radiodiffusion 
du Togo (ATRT), a réuni 
les techniciens radio, 
télévision ainsi que les disc-
jockeys (DJ). L’objectif de la 
rencontrer est de les former 

sur : « Techniciens radio et 
télévision : organisation, 
programmation et 
maintien de l’antenne », 
« Techniciens radio face 
à une élection apaisée : 
rôle avant-pendant-après 
» et « Médias et élections 
: élection présidentielle 
au Togo, les enjeux et 
conduites à tenir ». A 
l’entame de la formation, 
Pierrot Kossi Attiogbe, 
directeur de Pyramide FM, 
a expliqué le rôle primordial 
que jouent les techniciens 
dans la chaîne des 
professionnels de médias. 
« Malheureusement les 

techniciens sont les 
moins considérés et il faut 
que cela change », a-t-il 
souligné.
« Nous avons initié la 
formation à l’intention des 
techniciens radiodiffusion 
et les disc-jockeys (DJ), 
dans le cadre des élections. 
Les buts poursuivis sont 
d’amener les techniciens 
à faire de très bonnes 
programmations, à bien 
gérer les émissions 
interactives pour qu’il n’y 
ait pas de dérapages et 
de faire comprendre aussi 
aux disc-jockeys (DJ), la 
nécessité de ne pas jouer 

dans les bars et boîtes 
de nuit, des chansons 
qui incitent à la haine. 
Tout ceci pour rebooster 
le professionnalisme 
de ces derniers », a 
expliqué Jean-Jacques 
Snoby Attikpo, président 
de l’Association des 
techniciens radiodiffusion 
du Togo (ATRT).
En effet, la charte des 
médias pour la prévention 
des conflits et violences de 
la Haac, demande en son 
point 8 de « S’investir dans la 
sensibilisation de l’opinion 
publique notamment sur 
les radios communautaires 
en langues locales pour la 
prévention des conflits et 
des violences ». 
« L’initiative de cette 
formation qui vise aussi à 
prendre en considération 
le travail des techniciens 
de radiodiffusion dans 
l’objectif d’un processus 
électoral apaisé, est à 
féliciter. Nous avons eu, 
avec les autres acteurs de 
médias, des séances de 
formation pour communier 
à l’objectif d’un climat 
apaisé. Les techniciens 
radios doivent faire de 
sorte que tout ce qui passe 

sur les ondes contribue 
à l’apaisement. Toutes 
les diffusions doivent 
concourir à l’objectif 
d’un climat sécurisé. Le 
ministère de la Sécurité 
accomplit sa part de 
responsabilité, et cela doit 
être de même pour les 
autres corps de métiers, 
principalement les médias 
et les techniciens surtout », 
a affirmé, lors la formation, 
Tchendo Kpatcha, 
commissaire principal 
de police, conseiller 
en communication au 
ministère de la Sécurité, 
représentant ledit 
ministère. 
Cette journée de 
formation a été l’occasion 
à l’Association des 
techniciens radiodiffusion 
du Togo créée il y a 5 ans, 
de présenter son nouveau 
site (www.atrt-togo.com). 
Un site destiné à tous les 
techniciens radiodiffusion 
du Togo et qui leur offre 
des formations en ligne, les 
activités de leur domaine, 
les références de tous les 
membres et l’inscription 
des désireux à l’adhésion.
 

Attipoe Edem Kodjo

BBOXX, Soleva, Moon, 
Fenix INTL et Solergie 
collaborent pour la mise 
en œuvre effective du 
projet l’électrification Cizo. 
Une synergie d’actions 
entre ces cinq entreprises 
matérialisée ce 10 février, 
par une rencontre 
contractuelle entre elles et 
le gouvernement togolais. 
Le directeur général des 
Énergies, Abbas Aboulaye, 
au cours de la conduite des 
travaux de cette rencontre, 
a mis l’accent sur le cahier 
des charges constituant 
l’outil fondamental et les 
documents contractuels 

de la licence. Les 
représentants desdites 
entreprises ont exprimé 
leurs points de vue 
sur les documents, 
sujets d'échanges et 
de négociations. Ils ont 
également félicité le 
gouvernement togolais 
pour ce grand projet Cizo et 
ont témoigné leur gratitude 
à l'Agence togolaise 
d'électrification rurale et 
des énergies renouvelables 
(AT2ER). Toutes les parties 
prenantes ont convenu des 
procédures de partenariat 
et d'engagement entre 
l'État togolais et leurs 

entreprises.

Deux piliers maintiennent 
le projet Cizo
Le projet Cizo repose sur 
deux principaux piliers. 
Le premier est la mise en 
œuvre d’une plateforme 
informatique nationale 
destinée à agréger 
les fonctionnalités de 
paiement instantané. En 
effet, les usagers des kits 
devront régler leurs taxes 
via des paiements mobiles. 
Le second concerne la 
collecte de données sur les 
besoins énergétiques de la 
population, leurs habitudes 

Projet Cizo 

Moon, Fenix INTL, Solergie rejoignent BBOXX et Soleva pour 
une meilleure électrification du Togo
Elles sont désormais cinq entreprises à prendre part, le 10 février 2020 et ce pour 
trois jours, aux travaux de négociations sur les documents contractuels de la licence 
de distribution de kits solaires. Suite à l'évaluation des propositions reçues lors de 
l'appel d'offres portant sur la délégation de services publics pour la distribution des kits 
solaires dans le cadre du projet individuel de l’initiative Cizo, les entreprises Moon, Fenix 
INTL, Solergie ont été retenues. Elles rejoignent donc BBOXX et Soleva sur le terrain 
pour satisfaire la population en énergie électrique et rendre plus dynamique l'initiative 
présidentielle. 

Aperçu de la séance des travaux entre l’Etat et les 5 entreprises

de consommation 
et leur solvabilité et 
le renforcement des 
capacités des agents 
pour assurer les services 
de vente, l’installation et 
la maintenance des kits 
solaires dans les zones 
rurales. Le dispositif 
permettra d’allier 
numérique et énergie 
durable pour électrifier 

les territoires et en définir 
les besoins spécifiques. 
Cizo encourage également 
la bancarisation de la 
population via les solutions 
en prépayées d’acquisition 
du dispositif par la création 
de « porte-monnaie 
électronique » via le mobile 
des usagers.

Attipoe Edem Kodjo
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